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Ce qu'un Anglais vient de nous dire, c'est le triomphe écrive si mal, quand tout surpris vous voyez la signature ÀndMDied iimerica Setember the 3th,

de M. LeMoine, car enfin se faire lire par ceux-là mêmes de Piger. MDCCLIX.

qui ignorent notre histoire et de la sorte les engager à Fier de sa gloire et se croyant supérieur aux autres mur- Whilt Gebrge in orrow bows hies laurelled head

nous respecter, c'est atteindre dignement un noble but. tels, Piger est cependant avide de louanges. Doutant un And bide the artit grace the soidier dead;

Pas moins de vingt-cinq articles composent ce volume. peu de son immortalité, il veut jouir aujourd'hui We raise nou sculpturd trophy to thy name,

Donnons en une énumération: Les exploits de d'Iber- même de son triomphe, et je l'ai vu s'abaisser pour se Brave youth bthe fairest in the lict of fame.

ville, le Cid du Canada, qui selon l'expression d'un his. faire applaudir. Le journalisteSurtout, ce dispensateur Proud ck wthy birth, we boat th' auepicious year,

torien français était aussi "une espèce de Jean Bart," se de la célébrité, le voit ramper à ses pieds cStruck wth thy fail, weshed a generatear

présentent les premiers. A la suite vient cette héroïque Cette soif d'éloges donne lieu par oiefdes scènes bien Wth humble grief inscrbe une artles Stone',

episode de la guerre de 1660 où Dollard des Ormeaux et comiques quand Piger rencontre un confrère. Les deux And rum Dty matchless honore date our own 

ses braves compagnons se "acrifient jusqu'au dernier pour amie qui ne manquent pas de goût se trouvent plats l'un 1 Duoas I NoSTRUM.

défendre ce nouveau passage desThernopyles: les rapides et l'autre, et cependant quels compliments ils se font: Le professeur Silliman, lorsqu'il visita Québec, en

du Long-Sault. Les Pèresade Brebeuf et L ilemant, mis. Vadius enchérit sur Trissotin, Trissotin sur Vadius: tout 1819, fut étonné de ne trouver d'autres souvenirs de

sionnairesdesHurons, artyres de la Foigrands etpur dé. est charmant, sublime, divin -les mours sont changes Wolfe que la curieuse statue en bois peint qui se voit

vouements qui à plus de deux siècles de distance, appellent depuis Molière. Vadius et Trissotin ne s'injurient plus dans une niche au coin de la rue du Palais. "Quand j'ex-

encore notre admiration et nos larmes. Le premier baron que dans les journaux. primai, dit-il, ma surprise à un officier de l'armée an-

de Longueuil; Mlle de Verchères; et la légende du Chien A ce portrait de Piger, le lecteur comprendra les diffi- glaise, il me fit, observer (ce qui aurait dû me frapper

d'Or de Québec sont des notes déjà publies, mais rajeu. cultés de mon travail, Piger règne dans les gazettes et les moi-mnme si j y eusse réfléchi quelques instants) qu'il

nies, augmentées, vérifiées. La Cloche du village de revues et je viens examiner avec le public, ses titres à la fallait tenir compte des sentiments de la population fran-

Saint.Regis qui dans sa traversée de France en Canada gloire avec la ferme résolution d'appeler ..... " Un chat çaise, et que l'érection d'un monument à la gloire du

tombe au pouvoir des Anglais en mer, et est installée un chat et Rolet un Cotin." général Wolfe pourrait l'offenser."

dans un hameau de la aiouvelleAngleterrA. où les Sau. Avant d'entrer en matière je dois quelques explications. Lord Aylmer voulut que l'endroit même où le héros

vages et les Canadiens vont la prendre à la barbe de leurs J'intitule mes causeries : "Au coin des rues ;" voici anglais mourut fut aussi consacré par un monument, et

ennemis et la transportent à sa destintion, à travers les pourquoi: en littérature, un mot, un sourire, le sommeil il y ait ériger en 1832 une petite colonne tronquée avec

forêts, les lacs et les rivières. Le major Stebo, cet étrange lui-même est un jugement, on l'a déjà dit; jedrecueille cette simple inscription:-

individu moitié espion, moitié chevalier, qui met à pro. chaque jour dans mes promenades une foule d'observa-

fit sa captivité à Québec, pour préparer la ruine de la tions faites en passant sur le journal du jour : l'un signale folreied

France en Canada. Le d4sastre de l'Auguste où périrent un vers ridicule, une mauvaise périoe, l'autre indique Victoos
les nobles qui étaient montés sur ce visseau pour re- un hors-d'ouvre, d'aucuns font ressortir les beautés d'un

tourner en France après la conquête. La légende et la article et s'extasient sur le style rapide et concis d'un Sep: XLiX

chanson de Cadieuxle voyageur. Enfin des notes d'his- morceau. Je résume ces opinions, je les compare, pièces M D C C L I X.

foire jetées à pleine main dans le récit, sans compter deux en mains, et mes études instruiront le public de mes con- On lit dans le grand ouvrage de Bouchette, qu'un

bons chapitres sur les oiseaux du Canada, et d'agréables clusions. des quatre blocs de granit que le major olland. alors

épisodes correspondant à des époques et ildes person. Je ne connais pas nos auteurs personnellement, des arpenteur général, avait pacés sur les Plaines d'Abraham

nages considérables de notre histoire. raisons de tempéramment m'empêchent de rechercher pour y indiquer la méridienne qu'il y avait tracee, occupe

Tel est, en peu de mots, la subtance de ce livre, qui leur société : je ne suis pas flatteur et quand je lis le son- prpciément le coin d'une redoute où Wolfe expira. Il n'y

Sera lu partout et qui dans six mois ne se trouvera plus net d'Oronte je trouve le jugement d' Alceste trop m - avait donc pas à s'y tromper. On trouve, sur les plaines,

sur les tablettes des libraires, à l'instar des "Maple déré. Mes appréciations ne seront donc dictées ni par l'a- un grand nombre de ces blocs erratiques de gneiss, de

Leavest" qui l'ont précédé. mitié, ni par la. rancune, à son ouvre seule, je juge. ai granit, ou de hornblende, qui paraissent appartenir a la

Je me garderai bien de dire au public ce qu'il en a l'ouvrier, formation des Laurentides ; et le lieutenant Baddley,

coûté de travail et de patientes recherches à leur auteur Mon intention n'est pas de décrire les traits ni la mine dans sa description géologique des environs de Québec, a

pour desser fibre par fibre ce bel Erable au verdoyant et des écrivains, c'est l'affaire du photographe; je n'ai pas dit avec raison. qu'une pyramide, composée de ces énor-

abondant feuillage,-chacun peut le comprendre. Repo- pris la mesure de leur front, et qu'ils aient le nez aquilin mes pierres, formerait peut être le plus beau monument

sons-nous à son ombre en louant celui qui nous en a gra. ou camus, que leurs Yeux pensifs où brille pourtant l'étincelle qu'on pût elever aux héros du 13 septembre 1759. Toute-

t -sié. du génie, se cachent sous des sourcils fortement arqués, le fois, cette idée ne fut point suivie, et tant à cause du

BENJAMIN SULvE. lecteur, je suppose, ne s'en soucie pas plus que moi. climat que de l'absence de toute protection contre les

Ottawa y 9Octobre, 1873. Les critiques de nos jours, de même que les biographes, vagat;onds qui se sont as et longtemps donné rendez-

aiment à raconter la vie privée des contemporains célèbres. vous dans les environs de ce lieu célèbre, une colonne

Furet raconte que Piger en son enfance vit un petit mou- surmontée d'un casque et, d'une épée antiques, fut élevée

AU COIN DES RUES. lin à vent chez un camarade et que, l'ayant défait pièce à par l'armée anglaise en 1849. Voici l'inscription que

-- pièce, et soigneusement examiné, il en fit un plus parfait porte le piédestal de la nouvelle colonne:

L'on me demande de faire des études sur nos auteurs en quinze jours; d'où l'on a conclu, en rappelant le fait Du côté sud, on a reproduit l'inscription qui se trouvait

canadiens et d'apprécier leurs ouvres dans L' Opinion trente ans plus tard, que Piger fut un enfant prodige, et sur la colonne élevée par Lord Aylmer en 1832, et du côté

Publique,nen me tenant à égale distan.e de l'admiration que tout dès le maillot présageait sa gloire future. .e nord-est, se lit la suivante:

exagéréde quelques critiques, et de la censure injuste Si vous êtes friand de ces détails, lisez Furet; je le

des autres. La tâche me plait, et je veux essayer de la répète je ne m'occupe que des ecrits.OThWsrtd yh

remplir suivant mes forces, sans me dissimuler: OBuvîo. Was erected by the

"Que la mer oùje cours est célèbre en naufrages." ARCHÉOLOGIEis

Le pis n'est pas le naufrage, ce sont les haines suscitées par -- sLExcellenoy

une simple remarque maligne, et la rancune qu'on garde i eut.-(ienl.

au critique pour la moindre plaisanterie. Proverbialement L.MONUMENT. DU GENERAL JWOLo.rc,

prétentieux, l'homme de lettres ne peut souffrir la plus -r. C. K. C. f. of the Forcs,

légère piqûre; sourire en parlant de ses œuvres, c'est se Le rival de l'illustre marquis de Montcalm, le général To replace that erected .by

rendre coupable de lèse-majesté. James Wolfe, fils d'un colonel dans l'armée britan. Gov. Geni. Lord Aylmer, G. 0. E.

J'aurai toutefois pour me défendre une raison qui me nique, naquit à Westerham dans le comté de Kent, An- in 1832,a

devra faire trouver grâce auprès des auteurs: je les lirai, gleterre, le deux janvier mil sept cent vingt-sept. Il fut Which was broken and defaced

et tous n'ont pas goûté le plaisir d'avoir un lecteur. tué au moment de sa victoire sur les hauteurs des Plaines A. WELLs, Arch.
Notre littérature est dans l'enfance, et je ne vois pas d'Abraham, à Q îébec, le 13 septembre 1759 Ses restes J. WELLS,-Arch.

qu'elle atteigne de sitôt la virilité. Si quelque traitement mortels furent transportés en Angleterre, où ils reçurent Nous lisons, au sujet de ce dernier monument, dans le

énergiquA ne vient régénérer ses forces en les diri !eant une sépulture royale, et son éloge se fit en tout lieu. Canadien du mois d'Août de 1849, ce qi suit:

d'une manière sûre, en combattant toute cause de dépe. Dans un ouvrage intitulé " An Illumninated History qf " Les plaines d'Abraham sont la première chose que le
North America, par John Frost, L.L.D . Edition de 1864, gem. étranger et le touriste aiment à visiter en arr-

Ces causessont nombreuses, et lei principales sont le .. Y.1" se trouve, à la page 301, une bonne gravure re-é vant i e Quebc. Un monument vient d'y êvre élevé a la

manque d'étude et le manque de travail. présentant les traits du général Wolfe, et à la page,309, méon' e du g néral Wolfe qui y fut tué en 1759. Sans en-

Piger, fort en thème au collège est choisi pour rendre du même ouvrage, une autre gravure, chrome, represen- tror dan' g le mérite architectural de ce monument, nous

compte dans un-journal, d'une -socié cdram tique et lit-tant l'intrépide vain lueur, expirant au sein de la victoiret disons que ses proportions générales sont on ne peut plus

téraire. Ce morceau, qu'il a travaile. est heureue de et dont suit la description:-tout auprès du général bleee mesquines, et qu'il a été par surcroit élevé dans un lieu

tournure; l'allure est vive, le choix des expressions ex- est son fidèle domestique et les médecins accourus pour qui en augmente encore l'insignifiance ; il disparait aux

cellent, et de sincères applaudissements récompensent l'assister, un Sauvîge, assis à ses pieds, le regarde avec >eux du spectateur qui descend quelques pas vers le bas

a Dès c jour Piger trouvé vocation il est admiration. En face du héros est un groupe d'oticiers, de cette butte, du côté de la ville; et il est invisible du

Apeine est-il entré dans le monde que les journ parmi lesquels il est facile de reconnaitre le brigadier- chemin de Ste. Foye.
Asontrepeiesiétrdsleoderitquelesjouaux gnéral, depuis marquis de Townshend. ainsi que le lieu- "Comme tous les monuments historiques de ce pays

il'tenant-gnrlMntn osdu us hré ebe
roman, ltraite de tout, tranche sur tout et ne se relit e -général Monkton, tous deux aussi chargés de bles- doivent intéreser ses habitants, on aurait beaucoup

rom an, il ra t e tu t, tr e st ou t e e sd' b rth uel m ieux fait d elever, par une souscription générale, une

bucle un article et l'envoie à l'éditeur; le ed'ain ilIn magnifique mau-olée fut élevé en Angleterre, à la colonne commémorat4e des batailles du 13 septembre,
bâclednsagartietel'eoiraseséieu le lendemail mémoire du général Wolfe, dans l'abbaye de Westmin. 1759 et du 28 avril 1760, digne des deux nations qui se

admire dans la gazette ses phrases si peu mûies qu'il a ister, aux frais de l'Etat et sur u-i vote de la Chambro disputaient le Canada. Placée sur la hauteur entre le

peine à reconnaître, tant il les a conç ses vite, et n'est des Communes du 21 novembre 1759. dtelt représentée

certain que l'ouvrage vient de lui qu'en lisant «a signature.apèdbvir novs emre Ie8s retpreset. chemin de St. Louis et celui de Ste. Fuye, elle aurait été
Crilgne, l'uvre dente u 'nsauraitsign ateunsel d t, après avoir reçu sa premiere blessure au poignet. aperçue de toutes les campagnes environnantes à une

dei sie beau mouvaesn saurat dgnolrpmeme u seu outenu par un grenadier, et bandant sa plaie avec un grande dfie' ance. On aurait ramassé une somme assez

jour, que des eu urgssn el lm uce- mouchoir. Au.dessus se trouve une figure sculptée tenant considérable pour faire un monument simple, mais impo-

lèbr Pier-une couronne ; qui représente l'antique figure de la vie- s'int, et qum aurait été un embellissement pour ces champs

Je ne nie pas qu'il ait du talent, la carrière littsraire sor.L'inscriptionqil.orestsasoenaonefmu.
est trop ingrate en Canada pour qu'on la choisisse sans se lit comme suit: "Lsmnmnsd egnepseotànsefns

bonnes dispositions, mais il n'étudie pADés le pre- To the memory of qui se feront sans doute un devoi de bien accueillir tou

mier jour de ses dernières vacances il aditadieu à l'étude JAMES WOLFEn les signes qui attesteront la bravoure de leurs ancêtres,

dan 'écol dei roanftiue. ondenc deg On pnse ai pastte Major General and Commander-in-Chief quelle que suit leur origine. Les Anglais d'aujourd'hui se

Racne 'éol d Laaryèe à ouoe, ces écrivai cas u aj0f the British Land Forces, gloriient autant des exploits de GJuilaumne-le-Conquerant,

maintenant méparuyere savienté eurlnges lécrivainasite On an expedition againt Quebec;• de Richard.Cr'eur-de lion et du Prince Noir que de Mari-

aeoncin, méri aaetuage et cl"é ri u lsq'onrivac-n Who having surmounted, ' horough et de W'ellingt 'n. quoique les.premiers fussent
avecconisin, nerie t cart, toisqualtésqu n nac-By bilty nd alor 'de race tramnçaise et parlassent le français et que les der-

quiert pas du premier coup. Mais avec des comparaisons A Bl bslisofy r and noure niers soient de race ou de langue anglaise. L'Angleterre

sonores, quelques mots vulgaires, des grands monts, des WI sacite omnt of vnatr, fut ou devint le pays des une et des autres ; et leur his-

ciels bleus, des ondulations, des myvocitions et des points Was s 13i in tf moent of 5 v 'ty toire est confo>ndue avec la sienne dont ils sont les héros.

vie uspeni, l'auer dets e roire il'égne hanue qu'uE- The Kni and Parliament 0f reat Britain I on doit tre de même pour les dittrentes races d'hom-

vc rodeig ifauteur es Chénien s i ne m qu qu neDedicatted this monument. mes qui habitent le Canada. Nos petits neveux se glori-

choueisgnifin:e get ilgtyn e iés es ieront des exploits de leurs ancêtres et de la bravoure des

lise t efis sas mueqtie e Hug er ly neur i ée , nu e se En avi 70 n autre monument fut élevé à Wester- habitants du pays quelle que soit leur origine; et ils on r-

snt course sn'santuelu'éud ;aprocer eurse ieux, atemen ham, dans le comté de Kent, Angleterre, par quelques vendiqueront l'honneur sans acception de race en prsence

sons cœe n'osnt lus quiproexigent aucne cnextonb citoyena des environs de cette localité, l'inscription est des nations étrangères.
com uit : " Nous aurions désiré voir figurer la bataille du 28 avril

d'esprit. ,Aae el elanepd'esrit cele e lanne pécédente, parce qu'elle est la
C'est là qu'il se forme désormais : style. marche, tour. ru bve crillante du courage mditaire des deux peuples

nure il emprunte tout à ces auteurs. Vous ouvrez un Son of Col. Edward Wolfe and Henrietta us wife' qrue bilpuant empire dedl'Amérique."

roman, et croyant, à la manière dont l'intrigue est liée, Was born in tis Parish, January 2Jd,,A, amde' q,

que l'ouvrage est de Dumas, vous vous étonnez qu'il


